
D
ANS un groupe C
où, après deux
journées de com-
pétition, rien
n’était encore ac-

quis pour les quatre équipes
en lice, le Maroc et la Côte
d’Ivoire s’affrontaient hier
soir à Oyem. Pour les deux ,
il y avait une obligation abso-
lue de victoire, et ainsi de ne
pas dépendre du résultat de
l’autre match – Togo-RD
Congo – joué au même mo-
ment à Port-Gentil.

Pratiquant un football tech-
nique, tactique et rapide

dans les contre-attaques, les
deux formations ont tout
donné. Michel Dussuyer, le
sélectionneur ivoirien, avait
opté pour un 4-3-3 avec en
défense : Aurier, Kanon, Deli
et Bailly ; au milieu : Serey
Die, Doukouré et Kessie ; et
en attaque : Kalou, Zaha et
Bony. De son côté, Hervé Re-
nard, le sélectionneur maro-

cain avait, lui, opté pour un
4-3-2-1 avec, en défense :
Mendyl, Trinidad, Mouttaqui
et Saiss ; au milieu : Aroussi,
Boussoufa et Dirar ; sur les
ailes : Nesiry et Fajr ; à la
pointe de l’attaque : Bouhad-
douz.

En première mi-temps, les
Eléphants, avec un appétit
d’ogre, ont menacé à plu-
sieurs reprises la cage de Ka-
joui. Mais, aussi percutants
qu’ils aient été, jamais ils
n’ont réussi à conclure leurs

occasions. Une fois encore le
manque d’efficacité les aura
pénalisés. Non seulement,
les Lions de l’Atlas leur ont
tenu tête jusqu'à la pause,
mais aussi ont bénéficié d'ac-
tions dangereuses. Du côté
marocain, là encore, il aura
manqué un zeste de vista
pour ouvrir la marque.  

Une seconde mi-
temps cardiaque

A la reprise, ce sont encore
les Ivoiriens qui maîtrisent le
jeux et se montrent dange-
reux. Les Marocains, sans
doute tenaillés par la peur, se
contentent de se défendre
et jouent sur des contres. Et
pourtant, ce sont eux qui
vont ouvrir le score contre le
cours du jeu. Sur une relance
rapide, le dernier possesseur
du ballon, Rachid Aloui,
entré en jeu quelques mi-
nutes plutôt, parvient à lober
Sylvain Gbohouo, qui était

monté pour anticiper (63e).

Ce but encaissé, les Ivoiriens
vont jeter toutes leurs forces
dans la bataille. Et cette fois,
ils vont buter sur un mur. Les
Marocains, ayant retrouvé
leurs automatismes, défen-
dent  leur acquis et chercher
encore à contrer la valeu-
reuse  équipe ivoirienne. Ils
auraient même pu corser
l’addition, si Nesyri, bien
placé dans la surface ad-
verse, s’était montré plus
adroit (80e). C’est donc sur le
score de 1-0 en faveur du
Maroc que l’arbitre camerou-
nais Alioum Alioum met un
terme à cette partie.

En venant au Gabon, le
Maroc s’était fixé pour ob-
jectif d’atteindre les quarts
de finale. La mission est donc
accomplie. Et pour plaisir
supplémentaire, ils accro-
chent à leur tableau de
chasse, les champions
d’Afrique en titre. Avec six
points dans leur escarcelle,
ce succès leur permet d’obli-
térer leur billet pour les
quarts de finale. Quant à la
Côte d'Ivoire, ce sont des
Éléphants bien tristes qui
vont regagner leur pays. 

JNE

Oyem/Gabon.

LES ÉLÉPHANTS PAR LA PETITE PORTE
Les champions n'ont pas été à la hauteur de leur réputation. Exit

GROUPE C / MAROC-CÔTE D’IVOIRE: 1-0
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Les
Eléphants
regagnent
la savane 

Hervé Renard
sélectionneur Maroc :

Je pense que quand on obtient une
victoire, il faut toujours rester réaliste.

Aujourd'hui, on a battu une équipe de Côte d'Ivoire sur un
mauvais terrain et cela a sûrement nivelé les valeurs. C'est

une nouvelle compétition qui commence avec des matches couperets, qui
vont ressembler à celui-ci, où il faut un mental de gagneur.

Michel Dussuyer 
sélectionneur Côte d'Ivoire : 

C'est une déception immense. Je suis
extrêmement déçu, j'ai une pensée pour
tous les Ivoiriens qui passent un moment
qui n'est pas facile à vivre. La responsa-

bilité, je l'assume. On avait l'ambition
de passer ce premier tour et conser-
ver notre titre. CE QU’IL

EN DIT

CE QU’IL
EN PENSE

PSNB       

Libreville/Gabon

««
» »

B
ien des joueurs n'au-
raient certainement
pas souhaité être
dans son cas. Mais
Hamza Mendyl a

bien tenu son rôle face à la
Côte d'Ivoire, dans un match
à la saveur quelque peu...
spéciale. Marocain par sa
mère, le jeune latéral gauche
des Lions de l'Atlas est aussi
Ivoirien par son père. La ren-
contre a été encore plus par-
ticulière lorsque les
Marocains ont trouvé le che-
min des buts des Éléphants.

Si son père se consolera en
voyant son fiston continuer
l'aventure dans cette CAN,
c'est vraisemblablement sa
mère qui a le plus jubilé hier.
Tant la prestation du socié-
taire de Lille (L1 française)
aura contribué à qualifier le
Maroc pour les quarts. S'il a
très peu apporté offensive-
ment, Hamza Mendyl a bril-
lamment assuré sa mission
première de défendre son
camp. Suppléant parfois les
centraux de l'arrière-garde
marocaine. 

G.R.M

Libreville/Gabon

HAMZA MENDYL : AU CŒUR DU DILEMME
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Journée de déroute pour les Eléphants.
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